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10 février  
Avenue Eugène Thomas 

Il suffit parfois de lever la tête, pour  
retrouver des sensations presqu’oubliées. 
Dans l’air froid de ce matin d’hiver, ce vol  
de pigeons nous offre à la fois un moment  

de poésie suspendu, un sentiment de 
liberté et de respiration bienvenus.
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Merci à toutes les Kremlinoises 
qui ont bien voulu être  
photographiées pour illustrer  
ce numéro.
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Anissa Azzoug, Elsa Badoc, Ghislaine 
Bassez, Corinne Bocabeille, Brigitte 
Bricout, Corinne Courdy, Julie De-

france, Geneviève Etienne, Catherine 
Fourcade, Véronique Gestin, Christine 

Museux, Fatoumata Thiam

Droits des 
femmes :  
la ville agit  
aujourd’hui et 
s’engage pour 
demain

L
’égalité entre les femmes et les 
hommes est un combat qu’il faut en-
core mener, pour lequel nous devons 
collectivement nous impliquer.

Malgré certaines avancées, la société fran-
çaise n’évolue pas assez vite sur ces ques-
tions, que ce soit en matière d’égalité sala-
riale, d’exercice de postes à responsabilité, 
en milieu professionnel comme en poli-
tique, ou encore dans l’accès et le partage 
de l’espace public...

La Journée internationale des droits des 
femmes nous rappelle le chemin qu’il reste 
à parcourir, et tant que l’égalité entre les 
femmes et les hommes ne sera pas atteinte, 
nous aurons besoin de la célébrer. Les men-
talités évoluent néanmoins, gageons que 
cette égalité devienne une évidence, dans 
les têtes comme dans les textes, dans la vie 
privée comme dans la vie publique. C’est 
une priorité politique pour la Ville et notre 
majorité.

Tout au long de l’année, nous serons mo-
bilisés pour mener des actions de sensibili-
sation en faveur de l’égalité, des droits des 
femmes et pour lutter contre ce fléau que 
sont les violences faites aux femmes. Que 
ce soit au travers d’expositions, de perma-
nences juridiques, de conférences, de sub-
ventions allouées aux acteurs engagés de 
terrain ou d’actions militantes, la Ville agit 
pour sensibiliser et permettre une égalité 
concrète entre les femmes et les hommes.

Du 8 au 13 mars 2021, la Ville organise une 
semaine thématique « Droits des femmes  » 

avec de nombreux projets, comme « Où 
sont les femmes ? » de l’association Ate-
lier Détournement d’Objets revisitant les 
plaques des rues du Kremlin-Bicêtre en 
les renommant par des noms de femmes 
illustres, mais aussi l’exposition « Mémoires 
de femmes » en partenariat avec l’associa-
tion La Grange aux Queulx, qui proposera 
des portraits de femmes qui font partie de 
la mémoire de la Ville, ainsi que des docu-
ments d’archives les concernant.

Le conseil municipal du 11 février dernier a 
par ailleurs approuvé de nouvelles dénomi-
nations pour notre ville : les rues Olympe 
de Gouges et Lucie et Raymond Aubrac 
seront inaugurées prochainement, de 
même que la salle Claudine Décimo au 
sein de la mairie. Par ailleurs, le rapport 
égalité hommes-femmes de la collectivité 
a été approuvé, avec un plan d’action de 
formation à destination des agents de la 
ville. Nous voulons être exemplaires en la 
matière.

Si le chemin est encore long, la déter-
mination de la majorité municipale est 
inébranlable pour que l’égalité entre les 
femmes et hommes devienne enfin une 
réalité concrète au Kremlin-Bicêtre. Mes-
dames et messieurs, gageons d’y parvenir 
ensemble !

édito
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 7 février 

Mairie – Concert à distance    
Crise sanitaire oblige, le premier concert Le Classique 
c’est fantastique !, exécuté par les accordéonistes 
Jean Ribeiro, professeur au conservatoire de la ville, 
et son compère Stéphane Belleville, s’est effectué 
sans public. Retransmis gratuitement sur le site de 
la ville, le récital a revisité les plus belles pièces du 
tango argentin. Un second concert, retransmis le 28 
mars, fera honneur à la musique brésilienne. 

 30 janvier    

Médiathèque l’Écho – Honneur 
aux Val-de-Marnais
Une dizaine de membres de 
la section départementale de 
la Société des Membres de la 
Légion d’Honneur (SMLH) sont 
venus inaugurer l’exposition 
consacrée aux grandes figures 
du Val-de-Marne décorées de 
la Légion d’honneur. L’occasion 
de se remémorer les parcours 
hors norme de personnalités 
comme l’athlète Alain Mimoun, 
la résistante Germaine Tillion ou 
le « dernier poilu » de 14-18, le 
Kremlinois Lazare Ponticelli.

 11 février  

En ville – Plantation d’arbres
Le service Parcs et espaces verts 
a procédé à la plantation de 94 
arbres et arbustes sur l'ensemble 
de la ville. Une action qui vise à 
remplacer les arbres de la com-
mune vieillissants ou malades, 
mais aussi à créer des îlots de 
fraîcheurs et des espaces om-
bragés, à proximité notamment 
de l’école Benoît-Malon et du 
stade des Esselières. 

Instantanés

 9 février  

Cimetière –  Hommage d’un maire 
à l’autre
A l’occasion du 102ème anniversaire 
de la mort d’Eugène Thomas, pre-
mier maire de la commune de 1897 
à 1919, Jean-Luc Laurent, est venu 
fleurir sa tombe avec une délégation 
du conseil municipal. 
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Le 4 février dernier avait lieu 
l’inauguration de deux nouvelles 
résidences aux 7 et 9, rue Delescluze, 
dont la première opération en Bail Réel 
solidaire (BRs) d'Île-de-France. 
Ces inaugurations s’inscrivent dans une 
volonté municipale de favoriser l’accès 
à un logement abordable en faveur des 
ménages modestes. 

S
e loger à un prix raisonnable aux portes 
de Paris, c’est possible ! Le 4 février, en 
présence de Christian Favier, président du 
conseil départemental du Val-de-Marne, et 

d’Emmanuelle Cosse, ancienne ministre du logement, 
aujourd’hui présidente de l’Union sociale pour 
l’Habitat, Jean-Luc laurent, maire du Kremlin-Bicêtre 
a en effet inauguré deux nouvelles résidences aux 7 
et 9, rue Delescluze, comprenant 13 logements en 
locatif social et 10 logements en accession sociale à la 
propriété avec le Bail Réel Solidaire (BRS). 
Portée par le groupe Valophis, opérateur de logement 
social, cette nouvelle formule d’accession à la propriété 
a ainsi permis à dix foyers modestes de pouvoir acquérir 
leur bien 25 à 40 % moins cher que le prix du marché, 
en dissociant le foncier du bâti. En clair, les ménages 
sont devenus propriétaires de leur appartement, mais 
louent leur terrain à long terme et à bas prix auprès 
d’un organisme foncier solidaire. « Ces dix premiers 
logements, à deux pas du centre commercial Okabé, 
ont été vendus à 4 100 € le m2, parking inclus, contre 
6 000 à 7 000 € dans le neuf ! », a expliqué Jean-Luc 
Laurent lors de l’inauguration. Côté acheteurs, les 
nouveaux habitants se montraient ravis. « Je n’aurais 
jamais imaginé pouvoir vivre dans du neuf à ce prix-là ! », 
se réjouit l’un d’entre eux.  

 enQuÊte loGeMent : VotRe aVis coMpte !  
parce que l'avis des Kremlinois est pri-
mordial pour bâtir une ville pour tous, la 
commune a lancé une grande enquête 
sur le logement du 5 février au 14 mars 
2021. 
Objectif : recueillir l’avis et les besoins 
des Kremlinois pour bâtir une politique 
sociale du logement, qui tienne compte 
du logement social, mais aussi du loge-
ment dans le parc privé.
pour participer, trois possibilités : 
•  répondre au questionnaire en ligne 

sur le site de la ville
•  remplir celui qui vous a été livré avec 

Le Mag’ de février et le déposer dans 

l’urne située à l’accueil de l’un des 
bâtiments administratifs de la ville 
(Mairie, Maison de la citoyenneté et de 
la vie associative, Point information 
jeunesse, Centre communal d’action 
sociale, Centre social)

•  le renvoyer par courriel à 
enquete@ville-kremlin-bicetre.fr 
avant le 14 mars 2021.

Vous n’avez pas besoin de renseigner 
votre identité, l’ensemble du questionnaire 
garantit l’anonymat et la confidentialité 
des participants.   

accession sociale à la propriété : 
inauguration de logements en 
bail réel Solidaire

Alors que le département du Val-de-Marne compte 
25 000 demandeurs de logements sociaux, Emmanuelle 
Cosse a souligné que la ville menait une « politique 
extrêmement offensive » dans ce domaine. De son côté, 
Abraham Johnson, président de Valophis, a fait valoir 
que « ce dispositif doit servir d’exemple et constituer 
une utopie réelle. » Parallèlement aux 10 logements 
en BRS, 13 logements sociaux neufs ont également été 
inaugurés dans l’immeuble situé juste à côté. 
Ces réalisations traduisent un engagement fort de la 
municipalité.  « Se loger dignement en Île-de-France ne 
doit plus être un parcours du combattant ! précise Jean-
Luc Laurent. Ce dispositif contribue à une politique 
sociale du logement dans notre ville. La majorité 
municipale est mobilisée pour un habitat diversifié et 
de qualité, avec 40 % de logements sociaux accessibles 
à tous d’ici 5 ans et le développement de l’accès à la 
propriété. »      

EVénEmEnTs

de gauche à droite : Abraham Johnson, président de Valophis, Fatiha Aggoune, 
conseillère départementale, Christian Favier, président du conseil départemental, 
Ibrahima Traoré, conseiller départemental, Emmanuelle Cosse, présidente de 
l’union sociale pour l’habitat, et Jean-Luc Laurent, maire du Kremlin-Bicêtre
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A
lors que la situation sanitaire ne permet pas encore les 
rassemblements physiques, la ville s’est adaptée pour lancer 
son Université Populaire Permanente (UPP) en proposant des 
conférences en ligne ouvertes à tous. 

Objectif : proposer des débats interactifs durant lesquels les participants 
peuvent poser leurs questions en direct sur des sujets de société à des 
experts connus et reconnus dans leur domaine respectif. 
à ce titre, le 17 février, Jacques Moulin, Directeur général d’IDATE 
DigiWorld, think-tank européen spécialisé dans l'économie numérique, et 
Gauthier Roussilhe, auteur de La Controverse de la 5G, se sont penchés 
sur les enjeux de la 5ème génération de réseau mobile, notamment les 
questions relatives à son installation et ses conséquences, son impact 
environnemental, ainsi que sur la souveraineté numérique.  
Le 24 février, c’était au tour de Catherine Sabbah, présidente de l'institut 
des Hautes Etudes pour l'Action dans le Logement (IDHEAL) et de Eddie 
Jacquemart, président de la Confédération Nationale du Logement, de 
débattre autour du sujet : Comment construire une politique sociale du 
logement ?  

Les 17 et 24 février derniers, la ville organisait deux 
conférences en ligne. Au programme, les enjeux de la 
5G et la politique sociale du logement. Retour sur ces 
conférences dématérialisées gratuites qui ont réuni des 
Kremlinois curieux.

Université Populaire  
Permanente : questionner, 
explorer, comprendre

@

Suite aux élections munici-
pales des 15 mars et 28 juin 
2020, deux recours électoraux 
ont été déposés au tribunal 
administratif de Melun, l'un 
par M. Nicolle, l'autre par MM. 
Zinciroglu, Delannoy et Rug-
gieri.
Lors de l'audience publique, 
le 15 janvier 2021, le rappor-
teur public a requis l'annula-
tion du scrutin. Le 12 février 
2021, le tribunal administratif 
a décidé que « les opérations 
électorales qui se sont dérou-
lées les 15 mars et 28 juin 2020 
pour l'élection des conseillers 
municipaux et communau-
taires dans la commune du 
Kremlin-Bicêtre sont annu-
lées ».
Le maire et la majorité muni-
cipale ont annoncé faire appel 
de cette décision devant le 
Conseil d'État, à qui appar-
tient la décision finale dans 
cette procédure. En attendant, 
le maire et la majorité munici-
pale sont au travail.

 Recours 
électoraux : 
point d'étape 

Evénements

Pour revoir ces débats et participer aux prochaines conférences, rendez-
vous surle le site internet de la ville : www.kremlinbicetre.fr
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l
a répartition des effectifs sur les périmètres 
scolaires, aussi appelée « carte scolaire », est 
un outil majeur dont la collectivité se saisit 
pour atteindre ses objectifs de politique 

éducative et de mixité sociale. Ce travail est mené 
en concertation avec l’Éducation nationale, les 
directrices des écoles maternelles ainsi que les 
parents d’élèves. 
Actuellement, la ville du Kremlin-Bicêtre compte 
cinq écoles maternelles, regroupant 29 classes 
pour un total de 737 enfants. Les révisions adoptées 
visent à atteindre les équilibres nécessaires sur 

Afi n d’éviter les fermetures de classes 
et les classes surchargées, tout en 
apportant davantage de cohérence 
dans le trajet des parents accompagnant 
leur enfant à l’école, la ville a adopté 
une nouvelle carte scolaire pour les 
maternelles à compter de la rentrée de 
septembre 2021. 

rentrée 2021 : une nouvelle carte 
scolaire des écoles maternelles

éDUCATIon

le plan éducatif et social, tout en favorisant de 
meilleures conditions de travail pour les enfants et 
plus globalement de la communauté éducative. 
Le Kremlin-Bicêtre s’engage afin que la carte 
scolaire ne soit pas l’instrument de la ségrégation, 
mais l’outil de la mixité sociale.
Il a été décidé de conserver la notion de secteurs 
assouplis. Les élèves habitant les rues concernées 
seront scolarisés, en fonction des effectifs 
prévisionnels, dans l’une ou l’autre des écoles.
Chaque année, une commission se réunira en 
février, pour déterminer l’école d’affectation aux 
secteurs assouplis pour la rentrée suivante. Ces 
modifications s’appliquent à compter de la rentrée 
2021, pour les élèves qui seront inscrits en petite 
section, à condition qu’ils n’aient pas un frère ou 
une sœur déjà inscrit dans une école maternelle.   
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Décryptage
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Droits des 
femmes : 

une cause 
commune

à l’occasion de la journée internationale 
des droits des femmes, la Ville prend fait 
et cause pour l’égalité entre les femmes et 
les hommes en organisant une semaine de 
sensibilisation sur le sujet. 

r éfrigérateur rempli, devoirs des 
enfants faits, linge étendu, vais-
selle impeccable après un dîner 
préparé pour tout le monde. Il 
est 21h, les enfants sont cou-
chés et elles peuvent à peine 
penser à s’asseoir 5 minutes 

pour respirer. La deuxième journée vient de se 
terminer pour les femmes qui, en plus de travail-
ler, assurent encore 64 % des tâches domestiques 
au sein du foyer (contre 69 % en… 1985). Cette 
double vie, c’est la « charge mentale » qui pèse 
sur la majorité des femmes. « Ce travail de ges-
tion, d’organisation et de planification qui est à la 
fois intangible, incontournable et constant, et qui 
a pour objectifs la satisfaction des besoins de cha-
cun et la bonne marche de la résidence », explique 
Nicole Brais de l’Université Laval de Québec. Une 
forme presque d’aliénation genrée.
Si des améliorations se font jour dans le combat 
pour l’égalité entre les femmes et les hommes, 
beaucoup de progrès restent à accomplir. En 2021, 
les femmes font face à un taux de chômage plus 
élevé que les hommes tandis que, lorsqu’elles tra-
vaillent, les écarts de rémunérations demeurent 
flagrants (- 15 % en moyenne sur des postes équi-
valents). De même, l’accès aux postes de décision 
s’avère encore difficile. Concernant le temps de 
travail, les temps partiels sont plus souvent 
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imposés aux femmes par la société, car la prise 
en charge de la vie de famille pèse encore es-
sentiellement sur elles. La « charge mentale », 
toujours… 

Une semaine thématique, mais pas que
Pour faire bouger les mentalités, la municipalité 
s’engage dans le combat en faisant du sujet l’un 
des axes de sa politique locale. Outre des actions 
de sensibilisation qui seront menées tout au long 
de l’année, une semaine « Droits des femmes » 
est organisée du 8 au 13 mars par la ville.
Au programme de cette semaine préparée par 
différents services municipaux, une foule de ren-
dez-vous. L’artiste plasticienne Catherine Vide-
laine et l’association Atelier détournement d’ob-
jet donneront des noms de femmes à 16 rues 
kremlinoises. « Le but, motive Anissa Azzoug, 
l’élue chargée de la culture et des droits des 
femmes, est de mettre en valeur une femme qui 
a vécu aux mêmes dates et qui avait les mêmes 
compétences et les mêmes activités (résistante, 
savante, sportive) que celui qui figure sur le pan-
neau. Ceci afin de rééquilibrer la présence des 
femmes au sein de la société à travers une meil-
leure visibilité dans l’espace public. » Une bio-
graphie audio lue par les élèves du collège Jean-
Perrin complètera la plaque. « Il était important 
d’associer les élèves à cette initiative, car 

Décryptage

Elles sont infirmière, pharmacienne en retraite, employée, auto-entrepreneuse 
ou étudiante et nous donnent leur point de vue sur l’égalité femmes-hommes.

Paroles de Kremlinoises

« Les femmes de demain 
doivent être bien dans leur 
peau et leur corps. Elles ne 
doivent plus se sentir stigma-
tisées par leur tenue, il ne faut 
plus que cela pose problème  ! 
Il faut que les filles assument 
leur féminité. Malheureuse-
ment, encore aujourd’hui, les 
garçons possèdent un héri-
tage d’homme fort, alors que 
les filles doivent constamment 
défendre ce pouvoir. »

Sarah, 62 ans,  
auto-entrepreneuse

« Il y a une sorte de marquage 
à chaud : le domaine des 
hommes n’est pas le domaine 
des femmes et vice-versa. 
Quand j’ai voulu inscrire ma fille 
au futsal, on m’a expliqué que 
c’était un sport de garçons et 
qu’il valait peut-être mieux pour 
elle de l’inscrire à la chorale ou 
à la danse ! Alors que c’est juste-
ment grâce à ce type d’actions 
que l’on arrivera à une vraie 
équité dans la République. »   

Asma, 30 ans,  
infirmière

« Il faut que les femmes 
osent ! Qu’elles osent faire 
des métiers considérés 
comme masculins. 
Il n’y aucune raison de 
considérer qu’un homme 
réussira mieux qu’une 
femme sur tel ou tel type 
de poste. Cela dépend 
de ce que la personne 
est prête à donner, peu 
importe son sexe ! »

Fatma, 44 ans,  
employée 
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les jeunes sont des ambassadeurs pour 
faire évoluer les mentalités  », explique Ghislaine 
Bassez, élue chargée de l’éducation populaire.
Le conseil municipal du 11 février a également 
approuvé trois nouvelles dénominations : la salle 
des mariages prend le nom de Claudine Décimo 
(voir son portrait page 18), tandis que l’avenue 
du cimetière communal est renommée avenue 
Lucie et Raymond Aubrac. Enfin, la rue Charles 
Richet devient la rue Olympe de Gouges, qui fut 
à l’avant-garde des combats féministes, avec la 
publication dès 1791 de La Déclaration des droits 
de la femme et de la citoyenne.

Expositions en plein air
Deux expositions seront également visibles dans 
les rues de la ville. Sur les grilles du centre so-
cial Germaine-Tillion, d’abord, l’exposition Mé-
moires de femmes, à l’initiative de l’association 
La Grange aux Queulx, nous invite à découvrir 
des photographies de Kremlinoises qui, de ma-
nière anonyme, ont participé à la vie locale et 
font partie de la mémoire collective de la ville. 
Au Parc de Bicêtre, ensuite, l’exposition La rue 
des femmes, proposée par le collectif de pho-
tographes Regards Parisiens, qui, à travers des  
clichés pris lors de ses errances urbaines, nous 
montre la lutte des femmes pour leurs droits, 
mais aussi leur liberté. « Les femmes ont sou-
vent besoin de faire plus d’efforts pour être à une 
place équivalente que celle des hommes, note 
le docteur kremlinois Helder Vinagre, qui, en 
tant que photographe amateur, participe 

Les grandes dates  
des droits des femmes

• �1882 : L’école primaire est obligatoire  
et gratuite pour les filles et les garçons  
(Lois Jules Ferry).

• 1944 : Droit de vote reconnu aux femmes.

• �1946 : Le préambule  de la Constitution pose 
le principe de l’égalité de droit entre les hommes 
et les femmes dans tous les domaines.

• �1965 : La femme peut exercer une profession 
sans l’autorisation de son mari. Elle peut ouvrir un 
compte en banque à son nom propre.

• �1967 : La contraception est autorisée  
(Loi Neuwirth). 

• �1974 : L’interruption volontaire de grossesse 
(IVG) est autorisée (Loi Veil).

• �1975 : Le divorce par simple consentement 
mutuel est adopté ; l’adultère est dépénalisé.

• �2000 : Égal accès des hommes et des 
femmes aux mandats électoraux et aux fonctions 
électives. Parité hommes/femmes en politique.

• �2006 : La loi relative à l’égalité salariale entre 
les femmes et les hommes vise la suppression 
des écarts de rémunération. 

« C’est une réalité : les 
femmes ont toujours été 
moins bien payées que 
les hommes à cause d’un 
congé parental, à cause 
d’un échelon de retard qui 
ne permet pas de rattraper 
son collègue masculin, etc. 
Toutes ces petites choses 
creusent les écarts et font 
perdurer les inégalités sala-
riales. Il faut que les femmes 
revendiquent leur place ! »

Catherine, 63 ans,  
pharmacienne à la retraite

« On conditionne les 
jeunes filles dès leur plus 
jeune âge ! Les garçons ne 
doivent pas pleurer,  
les filles doivent être plus  
sensibles et plus intelli-
gentes que les garçons. 
On laisse les garçons 
se battre alors qu’on 
l’interdit aux jeunes filles. 
Dès le plus jeune âge, on 
demande aux filles une 
certaine norme. »

Anna, 18 ans,  
étudiante
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DéCRypTAGE

VACCINATION 
COVID-19

LA VILLE MET EN PLACE UN
SERVICE DE TRANSPORT 
POUR VOUS ACCOMPAGNER
AU CENTRE DE VACCINATION

      Informations en contactant 
le club Lacroix

 01 46 72 46 09
 du lundi au vendredi 

 de 9h à 12h et 13h30 à 17h

à l’exposition. Mais l’effort, n’est-ce pas aussi à 
nous, les hommes, de le faire ? Le combat pour 
l’égalité femmes-hommes ne doit pas être porté 
que par des femmes. » 
La place dans l’espace public est en effet un en-
jeu majeur. à un tissu urbain qui suscite souvent 
une crainte chez les femmes, notamment celles 
qui se déplacent seules, la ville oppose une ré-
flexion qui intègre ces questions. La commission 
extra-municipale sur les mobilités réfléchit ainsi 
à « dégenrer » les espaces publics kremlinois : 
par un éclairage, par des aménagements qui ne 
créent pas de l’insécurité pour les femmes, par 
exemple. L’égalité des sexes se joue aussi dans 
la manière dont chacun appréhende son envi-
ronnement.

Une vigilance permanente
Cette vigilance permanente, c’est aussi celle 
dont ont fait preuve de nombreuses associations 

en janvier dernier, lorsque le gouvernement a 
lancé l’ouverture à la concurrence du 3919, le 
numéro d’écoute et d’aide pour les femmes vic-
times de violences sexuelles et sexistes. Créée 
et gérée par la Fédération nationale solidarité 
femmes (FNSF) depuis 1992, cette ligne d’écoute 
est de plus en plus connue dans la société. Une 
ouverture à la concurrence aurait signifié un 
changement de numéro et un travail à reprendre 
à zéro.
Or, les deux confinements ont vu une augmen-
tation significative des signalements pour vio-
lences conjugales. Si l’égalité entre les sexes se 
joue aussi dans le monde du travail, les violences 
sont souvent intra-familiales et supposent que 
les dispositifs actuels ne soient pas piétinés.
Récemment, le gouvernement a en outre an-
noncé la gratuité des protections hygiéniques 
pour les étudiantes à compter de septembre 
2021. La précarité menstruelle est une réalité 
qui est encore difficilement perceptible par les 
hommes. L’association Règles élémentaires, qui 
lutte pour un accès de toutes aux protections hy-
giéniques, précise ainsi qu’en France 2 millions de 
femmes sont victimes de précarité menstruelle et 
manquent de produits d’hygiène intime. 

La culture au rendez-vous
à l’heure où la culture reste encore confinée, 
la semaine thématique de la ville fait le choix 
de dématérialiser les performances. Le groupe 
théâtre du centre social Germaine-Tillion, avec 
Jouez-là comme elle, nous racontera des frag-
ments de vie et des rêves de femmes. Deux co-
médiennes de la Compagnie Les Oiseaux de nuit 
proposeront une lecture interactive de textes de 
femmes inspirantes et inspirées qui ont permis 
l’avancée des droits des femmes, suivies d’un 
échange avec le public. 
On regardera, en ligne toujours, La Fille au scoo-
ter, de Dima El-Horr, qui brosse le portrait d’une 
jeune Beyrouthine de 26 ans et conduit le spec-
tateur à s’interroger sur le déterminisme dicté 
par le poids des traditions et des codes sociaux.
« À travers la programmation de cette semaine, 
résume Véronique Gestin, adjointe chargée 
des solidarités, nous entendons sensibiliser les 
Kremlinois, en essaimant la question du droit 
des femmes et de l’égalité sur tous les espaces 
possibles : la rue, les structures municipales, la 
toile, etc. L’objectif est aussi de valoriser le tissu 
associatif attaché à ces questions, afin que cha-
cun puisse trouver les ressources dont on peut 
avoir besoin, que ce soit pour s’engager, mili-
ter, se renseigner ou répondre à un besoin plus 
intime. »
Autant d’actions qui font des droits des femmes 
une cause… commune.     

Le programme complet de la semaine 
thématique Droit des Femmes est à 
retrouver sur : kremlinbicetre.fr

37 %   
des femmes siègent au 
conseil d’administration
des grandes entreprises 
en 2016, contre 12 % 
en 2010

28,4 % 
des femmes actives sont à 
temps partiel, contre 8,3 % 
pour les hommes

60,2 %  
des masters sont obtenus 
par des femmes

27,2 %  
des dirigeants d’entreprises 
sont des femmes

2h34  
le temps consacré par 
les femmes aux tâches 
ménagères quotidiennes, 
contre 2h10 pour les 
hommes 

@
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Le Centre d’Information sur les Droits des 
Femmes et des Familles du Val-de-Marne 
(CIDFF94) est une association qui a pour 
but d’orienter et d’accompagner le public, 
en priorité les femmes, dans les domaines 
de l’accès au droit et de l’aide aux victimes. 
Au Kremlin-Bicêtre, une permanence 
gratuite anonyme et confidentielle est 
assurée tous les mercredis par téléphone 
pour venir en aide aux femmes victimes  
de ces violences.

L
a lutte contre les violences faites aux femmes 
est aujourd’hui au cœur du débat public. Et 
pour cause : en France, en moyenne, chaque 
année, ce sont plus de 210 000 femmes qui 

sont victimes de violences physiques et/ou sexuelles 
de la part de leur conjoint*. En 2020, le CIDFF94 a 
reçu en moyenne 1 300 femmes victimes de violences 
à l’échelle du département du Val-de-Marne, lors de 
ses permanences juridiques et psychologiques et 
fait face à une demande croissante depuis le confi-
nement (+ 60 % concernant les violences faites aux 
femmes). Au Kremlin-Bicêtre on recense près de 260  
personnes, dont une trentaine durant les 4 mois de 
confinement. Des chiffres alarmants qui prouvent que 
le combat contre les violences faites aux femmes est 
loin d’être terminé.

Au Kremlin-Bicêtre, le CIDFF94 agit 
contre les violences faites aux femmes

Infos pratiques :
Permanences du CIDFF94 au Kremlin-Bicêtre :  
prise de rendez-vous par téléphone au : 01 53 14 17 65  
ou par courriel à cidff94@gmail.com.

 

@

Vie associative

Informer sur les droits  
Le CIDFF94 accueille, informe et accompagne tous 
les publics et particulièrement les femmes qui sou-
haitent connaître et utiliser leurs droits dans tous les 
domaines : emploi, formation, droit, famille, afin de 
favoriser leur autonomie sociale, professionnelle et 
personnelle. Son activité d’information, qui est ins-
crite dans le Code de l’action sociale et des familles, 
a la particularité d’être agréée tous les trois ans par 
l’État et officialisée par une convention d’objectifs. 
Cette reconnaissance garantit le professionnalisme 
des équipes qui informent le public.

Accompagner les victimes
L’intervention du CIDFF94 vise également à confor-
ter la personne dans sa parole, la reconnaître en tant 
qu’individu et victime, puis à lui permettre de sortir de 
son isolement. Les violences ne sont pas une fata-
lité. « Nous mettons tout en œuvre pour les accueillir 
dans les meilleurs conditions pour qu’elles puissent 
être entendues et respectées », précise Emilie Anese, 
directrice départementale du CIDFF94. Les équipes 
qui accompagnent les femmes sont pluridiscipli-
naires  : psychologues, assistantes sociales et juristes. 
« Nous travaillons également avec de multiples par-
tenaires dont les Espaces Départementaux des Soli-
darités (EDS), les autres associations, les services de 
police et les avocats, pour les aider à sortir de la vio-
lence », ajoute la directrice.   

*https://arretonslesviolences.gouv.fr/



/  1 6  /  M a r s  2 0 2 1  /  J o u r n a l  d u  K r e m l i n - B i c ê t r e J o u r n a l  d u  K r e m l i n - B i c ê t r e  /  M a r s  2 0 2 1  /  1 7  / 

Fermé depuis plusieurs mois en raison 
de la crise sanitaire, l’Espace culturel 
André-Malraux s’est adapté à la situation 
en proposant des spectacles aux écoles 
maternelles et élémentaires de la ville, 
mais aussi en inventant d’autres actions à 
distance pour tous les publics.

L
e 5 février dernier, la ville du Kremlin-Bicêtre est 
devenue propriétaire du fonds de commerce du 
17, rue du général Leclerc. La crêperie qui occupait 
les lieux était fermée depuis plusieurs mois, le com-

merce se trouvant en liquidation judiciaire. 
Première préemption du mandat, cette démarche vise à 

améliorer la diversité et la qualité du commerce de proximité au Kremlin-Bicêtre. « La volonté de la munici-
palité est d'initier de nouvelles pratiques et dynamiques et d'accompagner les porteurs de projets pour faire 
du Kremlin-Bicêtre un territoire où l'achat local prime et où le savoir-faire des artisans et des commerçants 
retrouve toute sa place », explique Corinne Bocabeille, élue chargée du commerce. La ville recherche un 
commerçant dans le domaine alimentaire pour s’installer dans le quartier.     

S
i tu ne peux pas venir à l’ECAM, l’ECAM viendra 
à toi ! C’est en quelque sorte la stratégie mise 
en place par l’Espace Culturel André-Malraux 
depuis que la fermeture des lieux culturels prive 

le théâtre de son public et réciproquement. Comme en 
novembre, c’est d’abord vers les écoles maternelles et 
élémentaires de la ville que l’établissement s’est tourné, 
pour leur proposer des spectacles avec les compagnies 
qui devaient initialement se produire durant la période. 
C’est ainsi que début décembre, les élèves de l’école 
Pierre-Brossolette ont eu le privilège d’assister à 4 repré-
sentations de Plock !, de la compagnie Grensgeval. Fin 
janvier et début février, c’était au tour du ciné-concert 
The Bear, du duo Oco, d’investir les écoles maternelles 
Jean-Zay et Suzanne-Buisson pour 6 séances. Pour 
le mois de mars, il est également prévu que la compa-
gnie Juscorama vienne proposer le spectacle Les Petites 
Géométries, dans l’une des écoles de la ville. À cette date, 
ce seront ainsi près de 700 élèves qui auront pu bénéfi-
cier de cette initiative, au travers de 14 représentations, 
qui toutes ont été prises en charge techniquement et 
financièrement par l’ECAM. 

La ville renforce le 
commerce local et 
préempte un fonds 
de commerce

Confinement : l’Espace culturel  
André-Malraux (ECAM) réinvente son 
lien avec le public

Vie économique

Vie culturelle 

La préemption a été signée par Jean-Luc Laurent  
en mairie le 5 février dernier

Outre des visites du théâtre pour présenter aux collégiens 
de la ville les métiers du spectacle vivant, l’ECAM a égale-
ment souhaité proposer des projets à un public plus large, 
en adaptant sa programmation aux contraintes sanitaires. 
C’est ainsi que le spectacle musical et poétique de l’artiste 
Estelle Meyer La Veillée Sonore a été enregistré depuis 
l’ECAM et mis en ligne gratuitement sur la chaîne YouTube 
de l’établissement, les 6 février et 2 mars. Un spectacle qui a 
attiré plus de 400 vues en moins d’une semaine. 
Autre initiative à destination des Kremlinois, le projet 
#ThéâtreConfiné, lancé fin décembre, pour lequel l’ECAM 
a invité ses spectateurs à venir enregistrer un message de 
soutien à la culture au sein d’une cabine aménagée à cet 
effet. Ces témoignages seront restitués au public prochai-
nement. « S’engager auprès des enfants et des artistes, 
comme l’ECAM le fait depuis 5 mois désormais, est un 
acte conscient et convaincu pour une société où l’art nous 
confronte, nous réconforte et nous rassemble », précise 
Claire Bourdier, la directrice de l’ECAM.     
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Repères : 

1925 : �Naissance à Locquirec  
(Finistère)

1971 : Conseillère municipale

1983 : Maire du Kremlin-Bicêtre

1992 : �Conseillère régionale  
d’Île-de-France

1995 : �Battue au deuxième tour  
des municipales face  
à Jean-Luc Laurent

2012 : �Décès à Locquirec  
(Finistère)
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 Une femme  
 d’engagement 

Claudine Décimo a été la première et la 
seule femme maire du Kremlin-Bicêtre. Son 
successeur, Jean-Luc Laurent, a proposé 
d’honorer sa mémoire en donnant son nom 
à une salle de l’hôtel de ville. Retour sur le 
parcours d’une femme d’engagement. 

A
vril 1983. Le docteur Antoine Lacroix, qui menait 
les destinées du Kremlin-Bicêtre depuis 1947, 
meurt subitement, quelques semaines seule-
ment après avoir été élu maire pour la 7ème fois. 

Le conseil municipal se réunit d’urgence pour lui trouver 
un successeur. Le centriste André Maigné, 1er adjoint du 
défunt maire, présente sa candidature. Mais, contre toute 
attente, c’est finalement Claudine Décimo, une gaulliste, 
que le conseil élit maire, au troisième tour de scrutin.  
« André Maigné ne faisait pas l’unanimité au sein de la 
majorité, concède aujourd’hui Christian Advocat, l’un des 
élus de l’époque. Alors que Claudine Décimo, peu mar-
quée politiquement, rassemblait les deux 
bords de la majorité. » Pourtant, comme 
l’explique Jean Ray, autre élu de la période, 
« devenir maire ne faisait pas partie de ses 
ambitions. Mais notre groupe l’a poussée, 
car nous pensions qu’elle avait les qualités 
pour tenir le poste. » 

Résistante et gaulliste
Née en 1925, à Locquirec (Finistère), cette 
fille d’entrepreneur en maçonnerie montre 
assez vite son attachement aux valeurs patriotiques. En 
1943, à 18 ans, alors qu’elle travaille dans une pharmacie 
avec l’espoir de devenir chimiste, elle décide d’épauler son 
père dans la résistance en fournissant des renseignements 
stratégiques sur les mouvements des trains de munitions. 
Parallèlement, sa famille héberge dans la clandestinité de 
jeunes réfractaires au Service du Travail Obligatoire (STO) 
ainsi que des évadés. De cet engagement, la jeune femme 
garde un profond attachement pour la figure du général 
de Gaulle, au point d’adhérer au RPF en 1948, « non par 
idéologie politique, précise-t-elle, mais par reconnaissance 
envers cet homme. » 
Mariée l’année suivante à un militaire de carrière, elle le suit 
à Marrakech, où son époux est affecté. Le séjour durera 
douze ans, de 1950 à 1962.

Premiers pas en politique
Rentré en France, le couple, qui a trois enfants, s’installe 
au Kremlin-Bicêtre en 1963, dans un immeuble proche 
du Fort de Bicêtre, où sont logés les militaires. Là, elle fait 
la connaissance de Raoul Etienne, un colonel en retraite, 
conseiller municipal du docteur Lacroix, qui l’introduit à la 
vie politique municipale. En 1971 intervient un revirement 

majeur. « Au congrès d’Épinay, se souvient Christian 
Advocat, Lacroix, socialiste, refuse l’alliance de son parti 
avec les communistes. Désavoué par une partie des élus 
socialistes du Conseil municipal, il décide de conduire une 
liste ouverte aux centristes et aux gaullistes. Sur cette liste, 
qui est élue, 6 postes sont accordés aux gaullistes dont 
Claudine Décimo, Denis Drigo et moi-même. » Dès lors, la 
seconde vie de Claudine Décimo commence : celle de la 
politique qui va la mener jusque dans le fauteuil de maire.

Constructions
« Dès son investiture, commente Jean Ray, on a suivi 
le programme du Docteur Lacroix, c’est-à-dire une 
rénovation des équipements publics et une modernisation 
de la ville. » Et l’ancien premier adjoint de citer pêle-mêle 
la création de l’Espace culturel André-Malraux (ECAM), le 
commissariat de police, le club Lacroix, l’école Suzanne-
Buisson, et la rénovation et de l’espace André-Maigné.  
« Sur le logement, ajoute de son côté Christian Advocat, 
Claudine Décimo a eu une politique volontariste 
d’accession à la propriété et de logements sociaux. » Sous 

son égide, la ville se transforme. 
Les immeubles poussent un peu 
partout. 

Une femme de caractère
Réélue « dans un mouchoir de 
poche » en 1989 face à Jean-Luc 
Laurent, Claudine Décimo fait 
montre tout au long de ses deux 
mandats d’une personnalité affirmée.  
« Elle avait un caractère bien trempé, 

reconnaît Christian Advocat. Un caractère de bretonne, 
tenace, volontaire, parfois jusqu’à l’entêtement. Mais c’était 
aussi une épicurienne, qui aimait bien faire la fête. Par-dessus 
tout, c’était une femme fidèle en amitié et en politique, qui 
n’avait d’autre but que de servir ses administrés. » Ce qui 
ne l’empêche pas, aux élections municipales de 1995 de 
connaître le goût amer de la défaite. « Elle en a été très 
éprouvée, poursuit l’ancien adjoint. Elle jugeait que les 
Kremlinois s’étaient montrés ingrats à son égard. » Elle 
retourne dès lors dans sa Bretagne natale, où, ayant cessé 
toute activité politique, elle décède le 8 février 2012.

Salle des mariages
Pour célébrer la mémoire de la première femme élue 
maire de la ville, le conseil municipal a décidé que la salle 
des mariages deviendrait la salle Claudine Décimo. « Je 
pense que l’idée d’associer son nom à la salle des mariages 
plutôt qu’à une rue du Kremlin-Bicêtre lui aurait fait plaisir, 
juge aujourd’hui son fils Éric, car elle était humble et aimait 
beaucoup célébrer les mariages ! Et puis, retrouver son 
nom dans cette salle, à deux pas de l’avenue du docteur 
Lacroix et de l’avenue Charles de Gaulle, c’est un joli 
symbole qui résume bien son parcours ! »       

une vie

Claudine Décimo (1925 -2012)

« Associer son 
nom à la salle 
des mariages lui 
aurait fait plaisir. »

Éric Décimo
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3/10. l’usine géo, un symbole kremlinois
Bâtiment phare du Kremlin-Bicêtre 
depuis 1913, l’usine de charcuterie Géo 
emploie jusqu’à 1 500 personnes au 
plus fort de son activité. Une histoire qui 
prend fi n en 1997, avec la délocalisation 
de l’entreprise.

l
’usine Géo, c’est presqu’un siècle du d’histoire du 
Kremlin-Bicêtre. Tout commence en 1913, quand 
l’usine de « charcuterie, salaisons et conserves  », 
fondée par Georges Foucault, quitte l’avenue 

d’Italie pour s’installer dans l’ancien dépôt de la com-
pagnie des tramways à chevaux, situé sur un terrain de 
près de 3 hectares, le long de la Nationale 7 (actuelle 
avenue de Fontainebleau). Au fil des années, l’usine Géo 
(le diminutif de son fondateur) ne cesse de s’agrandir. Au 
plus haut de son activité, ce sont 200 porcs par heure 
qui sont transformés, dont la plupart abattus sur place. 
1 500 personnes y travaillent.

Une entreprise soucieuse de ses ouvriers
Dans les années 1930, l’entreprise, qui se soucie des 
conditions de vie de ses employés, met à leur dispo-
sition des services pour le moins innovants, comme 
une garderie, une crèche, une cantine, ainsi qu’un 
stade. Pour améliorer leur condition de travail, l’usine 
accueille également de vastes lavabos-douches, une 
infirmerie et une assistance sociale. L’entreprise Géo 
loge même une partie de son personnel à Ivry, dans 
des pavillons situés dans une « cité-jardins ».

Des ouvriers engagés dans le combat syndical
Les années 1930 correspondent aussi à une amélio-
ration du pouvoir d’achat des salariés de l’usine Géo, 
gagnée de haute lutte. Dans le sillon de la victoire élec-
torale du Front populaire, les ouvrières et ouvriers de 
l’usine se mettent en grève. Soutenus par la municipa-
lité qui n’hésite pas à venir les ravitailler, ils obtiennent, 
au bout de 35 jours, une augmentation des salaires de 
12 % et des « primes frigo ». 

Une industrie automatisée au cours 
des Trente glorieuses
Dans les années 1960, l’usine prend le tournant de la 
modernisation industrielle. Les nouvelles machines-outils 
sont utilisées dans les lignes de production. La mécanisa-
tion de la chaine de production conduit à une réduction 
des effectifs. L’entreprise se restructure et passe de 1 500 
à 300 salariés. L’espace de 3 hectares qu’occupe Géo est 
devenu alors beaucoup trop grand pour accueillir l’en-
semble des ouvriers. En 1997, la direction fait le choix de 
délocaliser la production dans une nouvelle usine située 
dans les Yvelines et vend son site kremlinois. 

La friche Géo se reconvertit
La nouvelle municipalité conduite par Jean-Luc Lau-
rent décide d’aménager l’espace laissé vacant en pro-
posant de nouveaux services à la population. Le site, 
démoli en 2005, fait place au centre commercial et 
d’affaires Okabé, à la place Jean-Baptiste Clément et à 
la médiathèque L’Écho.
La reconversion de ce site correspond aussi à la fin d’un 
des symboles phares de la ville : l’horloge Géo dont le 
bleu mécanique et les aiguilles orangées, qui domi-
naient la ville depuis 1924, était le marqueur temporel 
de la vie des Kremlinois. Démonté le 25 août 2005, à 
10h, ce mastodonte de 3,7 tonnes d’acier et de 5 m 
de diamètre, est remplacé peu de temps après par une 
autre horloge de dimension plus modeste mais de 
forme identique. Depuis le haut du centre commercial, 
Géo veille toujours sur la ville…    

le mois prochain : 1896 : naissance d’une commune

mémoIRE VIVE
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Élections en 2021

Voter est un droit, ne laissez personne 
décider à votre place !

Inscrivez-vous sur les listes électorales

kremlinbicetre.fr
Informations et renseignements : service État-civil au 01 45 15 55 36

Aide à l'achat 
de vélo

pour développer les modes de trans-
port respectueux de l’environnement, 
la Ville propose un dispositif d’aide à 
l’achat de vélo neuf, vélo à assistance 
électrique neuf ou trottinette élec-
trique, pour les Kremlinois. l’aide 
fi nancière apportée par la ville peut 
atteindre 150 € quel que soit l’équipe-
ment choisi. 
Renseignements : kremlinbicetre.fr - 
01 75 64 47 69

VITE LU !

L'Établissement français du sang organise 
régulièrement des collectes de sang à la 
MCVA, rue du 14 juillet. Si vous avez entre 
18 et 70 ans et que vous pesez plus de 50 
kg, contribuez à sauver des vies en don-
nant votre sang. RDV obligatoire en ligne. 
Prochaines collectes : jeudi 29 avril, lundi 
5 juillet, lundi 11 octobre, de 15h à 20h.

 dons  du sanG 

Vous avez un emploi depuis moins de 18 mois et avez besoin d’un coup de 
pouce pour vous installer ? Action Logement propose une aide gratuite de 
1 000 € pour accompagner et soutenir les jeunes actifs dont les revenus bruts 
sont compris entre 30 % (467 €) et 110 % (1711 €) du SMIC. Pour en bénéficier, 
vous devez être âgé de moins de 25 ans et salarié d’une entreprise du secteur 
privé ou bien en alternance (sans limite d'âge). Vous pouvez aussi bénéficier, 
sous certaines conditions, de la prise en charge d'une partie de votre loyer 
pendant 1 an avec l'aide Mobili-Jeune.

 1 000 € pouR le loGeMent 
 des Jeunes actiFs 
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@ actionlogement.fr
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Élections en 2021

Voter est un droit, ne laissez personne 
décider à votre place !

Inscrivez-vous sur les listes électorales

kremlinbicetre.fr
Informations et renseignements : service État-civil au 01 45 15 55 36

Comme l’ensemble des services 
publics de la ville, l’accueil périscolaire 
n’a pas échappé aux multiples 
protocoles sanitaires et aux mesures 
contradictoires. Malgré les volte-face 
gouvernementales, le service a tout 
mis en œuvre pour protéger les jeunes 
générations et assurer leur accueil dans 
les meilleures conditions. 

« 
Mobiliser l’ensemble des parties prenantes et 
s’adapter à chaque nouveau protocole : voilà 
notre quotidien », résume Kamel Boufraine, 
adjoint à l’éducation. Avec 1 200 enfants ac-

cueillis en moyenne par jour au sein des 4 accueils 
périscolaires de la ville, une organisation rigoureuse a 
dû se mettre en place pour répondre aux attentes des 
familles tout en protégeant au mieux les agents et les 
enfants, sans oublier l’essentiel : poursuivre un accueil 
de qualité pour l’ensemble des enfants. 
L’accueil périscolaire, qui inclut les accueils du matin 
et du soir, la restauration, les centres de loisirs du 
mercredi et des vacances scolaires, bénéficie à deux 
publics : les élèves de maternelles et les élèves d'élé-
mentaires. À ce titre, le protocole sanitaire diffère 
selon la tranche d’âge : pas de masques ni de distan-
ciation entre les élèves dans les espaces clos pour les 
premiers, alors que le contraire est imposé pour les 
seconds.

« Le nerf de la guerre c’est de travailler sur la notion de 
groupe ou de classe pour être en capacité de tracer 
et de remonter, le cas échéant, la chaîne de conta-
mination, explique Emmanuelle Verluise responsable 
du service Enfance Enseignement. Le protocole mis 
en place le 8 février exigeait 1 mètre de distanciation 
entre chaque groupe à la cantine, ce qui nous a obli-
gés à complétement réorganiser les heures du déjeu-
ner. » 
À la moindre baisse de vigilance, la centaine d’ani-
mateurs que comptent les 4 accueils périscolaires, 
reprend des activités ludiques pour continuer à sen-
sibiliser le jeune public aux gestes barrières : enduire 
les mains de paillettes ou de peinture pour apprendre 
à bien se laver les mains, chanter une comptine qui 
rappelle ces gestes, etc.
Et le moral des enfants dans tout ça ? « Ce sont des 
exemples à suivre, qui remontent le nôtre ! », déclare 
un des animateurs du centre périscolaire. La com-
munauté éducative est pleinement mobilisée pour 
leur apporter une programmation de qualité, malgré 
les restrictions. À ce titre, durant les vacances d’hiver, 
toutes les activités tournent autour de l’égalité filles/
garçons : création d’une fresque sur ce thème, réa-
lisation d’une maquette de Wangari Muta Maathai, 
écologiste kenyane et prix Nobel de la paix 2004, ou 
encore la découverte de femmes historiques. Hors de 
question que la crise sanitaire mette à mal la qualité 
éducative...      

L’accueil périscolaire s’adapte 
à la crise sanitaire

A votre service
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LE KREmLIn-BICÊTRE En CommUn

NE LAISSONS PAS LE PIÈGE DE LA PRÉCARITÉ SE REFERMER SUR 
NOTRE JEUNESSE
La précarisation croissante de la jeunesse nous interpelle. Les longues fi les d’attente pour obtenir un plat chaud 
ou des denrées de première nécessité sont un véritable crève-cœur.
Depuis bientôt un an, les jeunes ressentent de plein fouet les eff ets de la crise provoquée par la pandémie. Les 
apprentissages communs, la convivialité, l’autonomie fi nancière à travers les petits boulots, l’insertion dans la 
société sont durement mis à mal. Déboussolés, des milliers de jeunes sont gagnés par l’inquiétude, la solitude 
et les privations s’accumulent. Les témoignages sont nombreux et constituent autant de réalités inacceptables.
La mobilisation des associations et des institutions est précieuse pour répondre aux besoins et contribuer à 
trouver des solutions. La ville du Kremlin-Bicêtre apporte un soutien fi nancier et logistique aux associations 
caritatives. Toutefois, la riposte actuelle n’est pas suffi  sante : un réel élan solidaire reste à construire sur la 
base d’une stratégie nationale et ambitieuse pensée en associant les jeunes pour mieux les accompagner. 
Des mesures exceptionnelles doivent être décidées pour soutenir leurs perspectives professionnelles et leur 
pouvoir d’achat.
Des moyens à la hauteur des enjeux doivent être mobilisés rapidement. Faisons reculer le marasme en soute-
nant ceux qui portent en eux l’avenir de notre ville et de notre pays.

Julie defrance & Kamel boufraïne

ELUs soCIALIsTEs

LES FEMMES À L’HONNEUR, POUR SAUVER LEUR HONNEUR !
Le chemin parcouru pour annihiler les inégalités entre les femmes et les hommes est encourageant mais le 
combat doit se poursuivre pour faire évoluer les mentalités et pour grandir notre société. D’Olympe de Gouge, 
à la loi du 4 août 2014 promulgué par le gouvernement de François Hollande [premier texte de loi à aborder 
l’égalité femmes/hommes dans toutes ses dimensions] ; il faut continuer de mobiliser les institutions et la 
société tout entière en faveur de l’égalité.
La majorité municipale conforte cette évolution par le vote d’un rapport au conseil municipal du 11 février 
dernier sur la dénomination de femmes dans l’espace public. Hautement symbolique, cette dénomination des 
rues et des espaces publics est l’occasion de rendre hommage à de nombreuses femmes qui se sont illustrées 
par leur combat et leur engagement. 
Notre majorité est également soucieuse d’appliquer des mesures de réduction d’écart salarial, favoriser l’acces-
sibilité à une carrière favorisant l’évolution professionnelle et la montée en compétence du personnel féminin 
au sein de la collectivité locale. 
Enfi n, dans la perspective d’inclure les citoyens kremlinois dans cette grande cause, les élus ont organisé une 
semaine sur les droits des femmes, qui débutera à partir du 8 mars et pour laquelle les élus socialistes se sont 
investis sans relâche, afi n d’off rir des perspectives d’avenir plus fortes pour le combat sur l’égalité. 

les élus socialistes

poUR UnE VILLE qUI noUs RAssEmBLE 

« ON SE LÈVE ET ON SE CASSE. »
La parole des femmes doit occuper l’espace public. Malgré la pesanteur du silence et du secret, des victimes 
de violences conjugales, sexuelles, sociales ou raciales ont le courage de dénoncer leurs agresseurs. 
Nous saluons le geste de Adèle Haenel qui se lève et quitte la cérémonie des Césars, à l’annonce de la récom-
pense obtenue par Roman Polanski, réalisateur mis en cause dans plusieurs aff aires d’agressions sexuelles. 
Dans une tribune parue dans Libération, Virginie Despentes fait de ce geste la réponse des femmes à leurs 
agresseurs, plus généralement la réponse des humiliés aux puissants : «  Votre monde est dégueulasse. Votre 
amour du plus fort est morbide. Votre puissance est une puissance sinistre. Vous êtes une bande d’imbéciles 
funestes. Le monde que vous avez créé pour régner dessus comme des minables est irrespirable. 
On se lève et on se casse. »
Les combats pour l’égalité sont à mener par toutes et tous, tout le temps. 

le groupe « pour une ville qui nous rassemble, pcF et tous citoyens.

trIbuneS d’eXpreSSIon lIbre 
des groupes politiques du conseil municipal
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groupes d’opposition

LE KREmLIn-BICÊTRE En AVAnT

LE MAIRE EN SURSIS VEUT MUSELER L’OPPOSITION
Le tribunal administratif de Melun a tranché : la diff usion d’un tract injurieux et diff amatoire envers Jean-Marc 
Nicolle à quelques heures du second tour a altéré la sincérité du scrutin. Il a donc prononcé au nom du peuple 
français l’annulation des deux tours de scrutin. Que cela déplaise à M. Laurent est une chose. Mais qu’il pré-
tende qu’en exerçant ce recours nous n’aurions pas respecté le vote des kremlinois est grave. C’est grave car 
avec 1.819 voix il considère ainsi que sa majorité étriquée et relative lui donne tous les droits, et nous retire les
nôtres. Or saisir le tribunal administratif est un droit de tout citoyen s’il pense qu’une décision publique peut 
être illégale. En le contestant, le maire désormais en sursis se met au-dessus des lois, comme il l’a déjà montré 
en tentant de saboter illégalement la fusion de KBH. De multiples exemples montrent d’ailleurs que depuis 
le 04 juillet les droits élémentaires de l’opposition doivent être âprement défendus. A tel point que plusieurs 
délibérations ont fait l’objet de requêtes en annulation. M. Laurent n’aime le droit que s’il le sert. Il ne tolère
l’opposition que lorsqu’elle est servile, comme l’ont montré M. Zinciroglu et M. Delannoy en acceptant l’au-
mône de postes où leur rôle d’opposant ne s’exerce pas. Que M. Laurent sache que les élus de notre groupe 
résisteront à son intimidation antidémocratique.

Pour nous suivre : www.le-kba.fr
le groupe Kba

EnsEmBLE CHAnGEons LE KB

LE TRIBUNAL DE MELUN DECIDE D’ANNULER 
L’ELECTION DE JEAN-LUC LAURENT
Le 12 février 2021 la justice a tranché. Le Tribunal Administratif de Melun a décidé d’annuler les élections 
des 15 mars et 28 juin 2020 au Kremlin-Bicêtre. Cette situation est inédite. Notre commune est de nouveau 
médiatisée pour des faits juridiques impliquant les 2 maires MRC qui se succèdent et se déchirent depuis des 
années. L’intérêt de nos administrés est totalement occulté. Après avoir eu un ancien maire mis en examen, 
notre ville a maintenant un maire en sursis qui a fait appel de la décision. Il sait qu’en demandant un nouvel 
examen du jugement rendu, il dispose de quelques mois supplémentaires pour imposer sa gouvernance aux 
habitants. Cette équipe n’a plus de légitimité auprès de la justice et des électeurs. Le changement ne peut 
plus passer par des élus qui administrent notre ville depuis 1995. La prise en otage des électeurs de notre 
ville pour assouvir la soif de vengeance en menant une guerre fratricide et intestine entre le maire actuel et 
son prédécesseur est inacceptable. Une nouvelle élection municipale vous donnera la possibilité d’écrire 
une nouvelle page de notre histoire. C’est une seconde chance qui s’off re à vous. Nous l’écrirons ensemble, 
chers Kremlinois. Mettez fi n aux 25 années de cette gouvernance !
Ensemble, nous changerons le K.B !

lionel Zinciroglu, nadia chiboub, enguerrand delannoy, laurence couto, Jean-pierre ruggieri
ensemblechangeonsleKb@gmail.com
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Centre Social  
Germaine-Tillon (01 45 15 23 90)
Heures d’ouverture : 

• Lundi : 9h30-12h et 14h-19h 

• Mardi : 9h30-12h et 14h-18h30

• Mercredi : 14h-18h 

• Jeudi : 9h30-12h et 14h-18h30

• Vendredi : 9h30-12h

• Inscription : Lundi et mercredi : 14h-18h

o Accès libre numérique : sauf le mardi

o Rédige assistance (écrivains publics) : le Mardi de 13h30 à 16h30

o �Conseil national des associations familiales laïques : 
le 5 mars de 13h30 à 16h sur rendez-vous

o �Permanence de la Confédération Générale du Logement :  
le 17 mars de 16h à 17h30 sur rendez-vous

o �Les pratiques socioculturelles et sociolinguistiques :  
à distance sur inscription

o �Projet socioculturel : écriture de « poésie d’ici et d’ailleurs »,  
le lundi de 9h30 à 11h30 sur inscription

Dimanche 7 mars 2021
PHARMACIE OKABE
57, avenue de Fontainebleau 
94270 Le Kremlin6-Bicêtre
01 46 58 28 06

Dimanche 14 mars 2021
PHARMACIE SELLALI
1, rue de la Bièvre
94250 Gentilly
01 45 46 14 38

Dimanche 21 mars 2021
PHARMACIE DE LA MAIRIE
36, rue de la Convention
94270 Le Kremlin-Bicêtre
01 43 90 74 02

Dimanche 28 mars 2021
PHARMACIE ANDRIAMANJATO
65, avenue Paul Vaillant Cou-
turier
94250 Gentilly
01 47 40 16 23

Dimanche 4 avril 2021
PHARMACIE PRINCIPALE DU KB
46, avenue de Fontainebleau
94270 Le Kremlin-Bicêtre
01 46 58 07 17 

Pharmacies  
de garde

Gérée par le Territoire Grand Orly-Seine-Bièvre, la collecte  
s’effectue la journée entre 10h et 15h.

o �Ordures ménagères (poubelle bordeaux) : lundi - mercredi - 
vendredi (lundi et vendredi pour les zones pavillonnaires)

o Emballages (poubelle jaune) : lundi – vendredi

o Verre (poubelle verte) : vendredi

o Déchets végétaux : mardi

• Encombrants 
(Bois, ferraille, gros carton, meubles, matelas)
Sur rendez-vous au 01 78 18 22 23

• �Déchèterie de la Poterne  
des Peupliers

(Déchets de bricolage, déchets toxiques, appareils  
électroménagers, sauf déchets verts)
Ouverture tous les jours de 9h30 à 19h
8, rue Jacques Destrée, 75013 Paris
Tél. 01 53 94 15 30

Collecte des déchets

Le carnet

• �Alice MAUGAIN

• �Aris BELAIDI

• �Arsène MICHAKA 

COURTOIS

• �Assiya SISSOKO

• �Christos KOUNIS

• �Diane BENOIT

• �Harone BOUKARI

• �Héloîse LAFONT 

LUCAS

• �Jaïron PAVILLA

• �Léa ISSA

• �Léon AMARDEILH

• �Lina SAMI

• �Louis SOUDEE

• �Lût KARAMOKO

• �Mohaned OSMAN

• �Sally DOUCY

• �Selma TAZI

• �Théa CHELLIN

• �Tom CAUDRON 

NGUYEN

• �Zoé MÉNAGER

• �Hanane ALLAL épouse BARKA

• Claude CHERTIER		

• Michel DUGUA		

• Nicole FEBVRET épouse WILDENBERG

• Marianne FERNEL		

• Jeannine POLLOTEC veuve BART

• Abdoul SY		

• Carlos TAVARES SEABRA

ils sont arrivés

ils nous ont quittés

• �Philippe CHAUVEL & Asmae ABAAJAN

ils se sont dit oui

du 27 janvier 2021 au 15 février 2021

Vie pratique

La Poste :  
changement d’horaires
à compter du 1er mars, les horaires d’ouverture de 
la Poste du Kremlin-Bicêtre seront les suivants :

o du lundi au vendredi de 9h à 18h
o samedi : de 9h à 13h
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Vos élus, ce sont aussi : 
Permanence de la députée Mathilde Panot
Le 3ème lundi du mois de 16h à 18h à la MCVA 
Sur rendez-vous au : 07 89 27 77 96

Permanence du conseiller départemental et de la vice-présidente 
du département Ibrahima Traoré et Fatiha Aggoune
Le vendredi après-midi à la mairie 
Sur rendez-vous au : 01 43 99 70 72

Centre d'information 
du droit des femmes 
et des familles 
Tous les mercredis de 9h00 à 12 h00 et de 13h30  
à 16h15 
sur rendez-vous et par téléphone : 01 53 14 17 65

Régie stationnement : 
Le dernier samedi du mois de 09h30 à 12h00 en 
présentiel au service Tranquillité Urbaine du 3, rue 
Danton.  
Ouvert du lundi au vendredi, de 9h15 à 12h45 et de 
14h à 17h30.
Tel : 01 53 14 17 65.

Avocat
dans un des box du rez-de-chaussée de la mairie
•  Le mardi de 16h30 à 18h sans rdv
•  Le samedi de 9h30 à 12h sans rdv

Ces permanences sont assurées par un avocat du barreau du 94. 
(Permanence physique) 

• 6 mars • 13 mars • 20 mars • 27 mars • 03 avril

Prochaines permanences citoyennes :

Chaque samedi de 9h30 à 12h 
En raison de la crise sanitaire, les permanences citoyennes se font par 

téléphone le samedi matin, en composant le : 01 45 15 55 55.
permanences

citoyennes

permanences
citoyennes

permanences citoyennes

permanences    citoyennes

1

2

3

4

Vos élus 
• �Jean-Luc Laurent  

maire du Kremlin-Bicêtre

• ��Jean-François DELAGE 
Premier adjoint, chargé de la démocratie, la citoyenneté, 
la coordination des conseils de quartiers, du référendum 
kremlinois, du comité éthique, l'éducation populaire, les 
affaires générales, les services publics.

• �Catherine FOURCADE 
Chargée des finances, du patrimoine, de la commande 
publique.

• �Kamel BOUFRAINE 
Chargé de l'éducation, du périscolaire, de l'enseignement 
supérieur, de la jeunesse.

• �Véronique GESTIN 
Chargée des solidarités et de la lutte contre l’exclusion.

•� Jérôme GIBLIN 
Chargé des sports, des loisirs, du temps libre, des retraités 
et personnes âgées, des anciens combattants, correspon-
dant défense.

• �Christine MUSEUX 
Chargée du logement, de l'habitat, de la politique de la ville.

• �Anissa AZZOUG 
Chargée de la culture, de l'histoire de la ville, de la laïcité, 
de l'émancipation, des droits des femmes, du numérique, 
de la coopération.

• �Jacques HASSIN 
Chargé de la santé, des handicaps, de l'insertion.

• �Geneviève ÉTIENNE  
Chargée de l'écologie, de l'environnement, du dévelop-
pement durable, de la transition énergétique, du bien-être 
animal. 
 
 
 
 

• �Frédéric RAYMOND 
Chargé de l'aménagement, de l'urbanisme, des trans-
ports et mobilités, du stationnement, de la voirie, de 
l'assainissement, de la propreté, des espaces verts, des 
établissements recevant du public.

• �Corinne BOCABEILLE 
Chargée du commerce, de l'artisanat,  
du développement économique, de l'emploi,  
de l'économie sociale et solidaire.

• �Jean-Philippe EDET 
Chargé de la petite enfance, de la PMI, de la parentalité.

• �Elsa BADOC 
Chargée de la vie associative, de la médiation,  
de la prévention de la délinquance.

• �Vry-Narcisse TAPA 
Chargé des établissements recevant du public.

• �Toufik KHIAR 
Chargé de l'attractivité locale et commerciale.

• �Ghislaine BASSEZ 
Chargée de l'éducation populaire, de l'enseignement, 
des événements citoyens.

• �Sidi CHIAKH 
Chargé de la voirie, de l'assainissement, de la propreté, 
des parcs et jardins.

• �Fatoumata THIAM 
Chargée des handicaps.

• �Jonathan HEMERY 
Chargé du numérique, des nouvelles technologies.

• �Brigitte BRICOUT 
Chargée du logement, de la mémoire.

Vos élus vous reçoivent
Les adjoints et conseillers municipaux délégués vous reçoivent sur rendez-vous en composant le :  

01 45 15 55 55 ou en écrivant à : secelus@ville-kremlin-bicetre.fr



WEB-CONFÉRENCE
Régie publique : 
l’eau est un bien commun
Samedi 20 mars à 19h sur Zoom

Et d’autres rendez-vous à découvrir sur 
www.kremlinbicetre.fr

LA VILLE DU KREMLIN-BICÊTRE SE MOBILISE POUR LA

JOURNÉE 
MONDIALE 

DE L’EAU
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